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L’Histoire nous lègue de magnifi ques exemples 
de lieux de baptême. On songera aux baptistères 
romains, comme celui de Saint-Jean-de-Latran, vé-
ritables édifi ces destinés à la célébration des bap-
têmes. On songera encore à des cuves baptismales 
remarquables, plus fréquentes dans nos églises. 
Certains endroits gardent le souvenir du baptême 
par immersion, les trois marches rappelant, par 
l’évocation de la mise au tombeau du Christ, le 
mystère pascal ; l’orientation vers le Soleil levant 
celle de toute vie chrétienne vers Celui est qui est 
la Lumière dans les ténèbres du monde. Ailleurs 
encore, la forme octogonale dira la nouveauté de la 
naissance dans l’eau et l’Esprit et la merveille de la 
recréation. Aujourd’hui, dans bien de nos églises, on 
est sensible à valoriser l’espace autour du baptistère 
en créant des chapelles baptismales, en intégrant le 
baptistère à l’espace liturgique.

 Pourtant à côté de cet intérêt, on est surpris du 
peu de cas réservé aux saintes huiles. Souvent 
elles sont conservées dans des fi oles à la limite 
de l’indigence et rangées dans un vulgaire tiroir de 
sacristie. Entend-on honorer ainsi ce que les huiles 
représentent et les sacrements dans la célébration 
desquels elles interviennent ? Le Saint-Chrême rap-
pelle, par sa seule présence, l’onction baptismale, 
la confi rmation et l’ordre ; l’huile des catéchumènes 
le cheminement baptismal ; l’huile des malades 
l’onction à ceux qui souffrent dans leur âme et leur 
corps . 

 Réserver une place visible de tous et digne dans 
l’église pour la réserve des saintes huiles, c’est ho-
norer, dans la vie chrétienne :

- l’élection : chaque fi dèle est oint, parce qu’il est 
appelé, comme ce fut le cas jadis pour David lorsque 
Samuel le marqua de l’huile,

- la compassion de Dieu envers ceux qui dé-
sirent se détacher du mal (huile des catéchumènes) 
ou être libérés de leur mal (huile des malades),

- la confi guration au mystère du Christ, telle 
qu’elle se vit dans le baptême et qui ne saurait se 
limiter au seul rite d’eau.

 On peut ainsi imaginer d’employer une ancienne 
armoire eucharistique aujourd’hui délaissée ou de 
faire réaliser un meuble discret dans cet esprit et qui 
prendrait sa place à proximité du baptistère. On veil-
lera alors à en assurer la sécurité ainsi qu’à trouver 
des contenants dignes du contenu qu’ils recevront. Il 
est important que les trois huiles soient conservées, 
même si, l’une d’elles, l’huile des catéchumènes, 
pourrait ne pas servir. Leur visibilité est le signe des 
réalités sacramentelles qu’elles portent. Leur ins-
cription permanente dans l’espace et l’architecture 
de nos églises participent à la perception d’un Dieu 
qui appelle, qui aime et qui donne sa vie en partage.

De la conservation 

des saintes huiles

(1) Cf. MISSEL ROMAIN, Célébration de la messe chrismale, Jeudi-
Saint, prières de bénédiction de l’huile des catéchumènes et de 
l’huile des malades, consécration du Chrême. 

(2) 1 Samuel 16, 13.Ampoule pour la conservation des saintes huiles
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